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Les opinions exposées ci‐dessous ont été exprimées par les participants à la réunion. Elles ne 
reflètent pas nécessairement celles de Sport Canada ou du gouvernement du Canada. 
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Renseignements généraux 

Contexte 

 

Les ministres fédéral, provinciaux et territoriaux responsables du Sport ont convenu de confier à 
leurs fonctionnaires le mandat d’élaborer une nouvelle Politique canadienne du sport qui sera 
présentée pour examen et approbation à la prochaine conférence des ministres, qui aura lieu en 
avril 2012. Ils ont en outre convenu que des consultations, menées par les gouvernements, 
serviront de fondement pour l’élaboration de la politique de remplacement qui succédera à la 
Politique canadienne du sport. Chaque gouvernement est responsable de consulter ses 
intervenants et ses communautés dans le but de réaliser une consultation exhaustive, qui 
procurera les connaissances nécessaires pour élaborer une politique alignée sur une vision du 
sport ainsi que des objectifs précis dans un avenir prévisible. 

Introduction 

 
Dans le cadre de ce processus de renouvellement de la Politique canadienne du sport, Sport 
Canada a tenue diverses consultations afin notamment de solliciter la contribution d’un vaste 
éventail d’individus et de groupes provenant de l’ensemble du pays (Canadiens et Canadiennes, 
communauté sportive, groupes de population ciblés, etc.) afin notamment de cerner toutes les 
perspectives qui les caractérisent. 
 
Sport Canada a également tenu différentes tables rondes avec certains groupes de population 
ciblés, incluant les femmes et les filles, les personnes handicapées, les autochtones, les 
communautés ethnoculturelles et les communautés de langue officielle en situation minoritaire 
(CLOSM). Ces consultations ciblées visaient à entendre le point de vue de ces groupes et assurer 
que les besoins et les enjeux relatifs à la Politique propre à chacun d’entres‐eux soient identifiés. 
 
Pour la consultation auprès des communautés de langue officielle en situation minoritaire, Sport 
Canada a travaillé de concert avec les organismes nationaux représentant ces communautés et 
plus particulièrement interpellés par la thématique du sport, soient La Fédération des 
communautés francophones et acadienne du Canada (FCFA), la Fédération de la jeunesse 
canadienne‐française (FJCF), la Fédération des aînés et des aînées francophones du Canada 
(FAAFC) ainsi que le Quebec Community Groups Network (QCGN). 
 
La Table ronde avec les communautés de langue officielle en situation minoritaire a eu lieu le 
3 août 2011 à Gatineau. Le présent document fait la synthèse des points qui ont été abordés lors 
de cette table ronde.  

La liste des participants est jointe à l’annexe A et l’ordre du jour de la rencontre à l’annexe B. 
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Mise en contexte 
 

La rencontre a débuté par une mise en contexte de la Politique canadienne du sport, du 
processus de renouvellement ainsi que des objectifs de cette consultation. 
 

Commentaires généraux 
 

Tout au long des discussions, nous avons pu observer des différences entre les besoins, les 
enjeux, les obstacles ainsi que les expériences de la communauté minoritaire anglophone et ceux 
de la communauté minoritaire francophone. 
 
Communauté anglophone en situation minoritaire 
 
o La communauté anglophone vivant au Québec ‐ de l’Outaouais à Montréal à la Côte‐Nord en 

passant par Gaspé ‐ fait face à une série d'enjeux bien distincts. Dans les communautés 
d'expression anglaise réparties dans toute la province, les personnes d'expression anglaise 
luttent pour devenir bilingues, accéder aux services en anglais, renforcer leurs liens avec leur 
communauté, s’intégrer à la société québécoise et définir leur propre identité. 

o La communauté minoritaire anglophone cherche davantage des occasions à entretenir des 
relations plus rapprochées avec la communauté majoritaire francophone en vue de favoriser 
la cohésion. 

 
Communauté francophone en situation minoritaire 
 
o De son côté, la communauté francophone en situation minoritaire, répartie dans l’ensemble 

du pays, recherche davantage à faire une différence au niveau de la capacité des citoyens de 
cette communauté de vivre et de s’épanouir en français. 

o La communauté minoritaire francophone souhaite plutôt favoriser des occasions 
d’identification et de ralliement des francophones. 

 
Les deux communautés affirment que le sport constitue un élément rassembleur de la société 
canadienne. 
 

Principaux thèmes abordés 

 
Lors de la première partie de la rencontre, nous avons entamé la discussion en identifiant les 
raisons pour lesquelles les communautés de langue officielle en situation minoritaire 
s’intéressent à la promotion de la participation au sport, les principaux défis et obstacles et les 
stratégies pour y faire face ainsi que les motifs prioritaires de participation dans le sport. 
Les principales observations et les suggestions ci‐dessous ont été formulées : 
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Promotion de  la participation aux sports 
 
o Les participants reconnaissent que plusieurs résultats positifs découlent des efforts visant à 

promouvoir la participation au sport: 
 Une meilleure santé  
 Une meilleure qualité de vie  
 Le développement des capacités physiques  
 Le développement de compétences de  leadership chez les jeunes 
 L’éducation  
 Le développement économique 
 L’intégration sociale et la rétention 

 
o Les coûts associés à la participation au sport représentent souvent un défi de taille pour les 

communautés. 
 
Renforcement communautaire 
 
o Le sport offre des occasions privilégiées de rassembler les communautés et de favoriser le 

sentiment d’appartenance. 
o La présente politique articule bien l’importance de l’identité, du sentiment d’appartenance à 

la communauté et l’impact que le sport a sur le développement économique et la prospérité. 
o L’accueil de manifestations sportives au Canada favorise la promotion et le développement 

des communautés de langue officielle en situation minoritaire (ex. Jeux du Canada, Jeux de 
Vancouver 2010, etc.).  Toutefois, les communautés contribuent de façon volontaire et 
l’octroi de ressources financières spécifiquement dédiées à ces fins permettrait de renforcer 
la capacité des communautés à appuyer les Comités organisateurs. 

o Définir des stratégies communes ou complémentaires entre les principaux intervenants en 
vue de maximiser les ressources. 

 
Intégration 
 
o Pour la communauté minoritaire anglophone, le sport est aussi considéré comme un moyen 

d’interagir avec la communauté francophone. 
o Le sport ainsi que les activités physiques sont utilisés comme moyens de sensibilisation et 

d’intégration des nouveaux arrivants, autant pour les jeunes que pour les parents. 
 
Accessibilité à des activités sportives dans la langue officielle de leur choix (minoritaire) 
 
o Besoin de ressources pour permettre à la population de faire du sport dans la langue officielle 

de leur choix. 
o La communauté francophone minoritaire recherche plutôt des occasions d’activités sportives 

qui ont lieu en français. 
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o La communauté francophone minoritaire dans son ensemble ne souhaite pas se limiter à 
avoir accès à des manifestations / activités sportives bilingues mais souhaite davantage 
favoriser des occasions de rassemblements avec les membres de leur communauté. 

o Une nécessité d’accroître la capacité du système sportif à répondre aux besoins des deux 
communautés de langue officielle en situation minoritaire. 

o Le système sportif actuel n’offre pas l’occasion aux jeunes athlètes de s’épanouir à un plus 
haut niveau dans leur propre communauté. 

 
Capacité bilingue des entraîneurs et des arbitres 
 
o L’effectif d’entraîneurs certifiés dont la capacité de fournir des services aux athlètes et aux 

équipes dans la langue officielle de leur choix est très limité et ne peut donc pas répondre aux 
besoins des communautés de langue officielle en situation minoritaire. 

o La formation en français pour les entraîneurs et arbitres est également très limitée. 
o Besoin accru de former des entraîneurs capable d’exercer leurs fonctions dans la langue 

officielle de choix pour les deux communautés de langue officielle en situation minoritaire. 
 
Accessibilité aux infrastructures sportives 
 
o La plupart des installations sportives disponibles dans les établissements scolaires pour les 

communautés de langue officielle en situation minoritaire sont inadéquates ou trop 
rudimentaires. Elles n’arrivent pas à être comparables avec celles disponibles dans les 
établissements scolaires de la communauté majoritaire. 

o Une forte concentration des infrastructures sportives dans les milieux urbains. Il faudrait 
décentraliser le sport. 

o Favoriser l’accessibilité aux installations sportives scolaires, notamment par l’établissement 
de partenariats entre les gestionnaires des installations, les secteurs publics et privés. 

o Favoriser l’accessibilité aux installations sportives financées par les fonds publics (i.e. 
installations construites ou rénovées lors de l’accueil de manifestations sportives). 

o Réduire les obstacles d’accessibilité au transport – défi pour les communautés situées en 
régions rurales. 

o Miser sur des activités sportives qui ne nécessitent pas des installations et de l’équipement 
très sophistiqués.  

 
Réseaux existants 
 
o Miser davantage sur les réseaux existants des communautés de langue officielle en situation 

minoritaire pour veiller à la promotion et la participation du sport auprès de ce groupe cible. 
 

Amélioration de la Politique canadienne du sport 
 

Lors de la deuxième partie de la rencontre, nous avons demandé aux participants de décrire ce 
que devrait englober la nouvelle Politique canadienne du sport pour optimiser la participation au 
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sport des communautés de langue officielle en situation minoritaire. Les suggestions suivantes 
ont été formulées : 
 
Les participants ont insisté sur la nécessité de répondre aux besoins des communautés de langue 
officielle en situation minoritaire et de lever les obstacles auxquels ils font face. 
o S’assurer que la politique est claire, concise et est pertinente et intéressante pour tous les 

Canadiens et Canadiennes. 
o Changer la perception entre l’importance accordée au sport de haut niveau et l’importance 

qu’il convient d’accorder à l’activité physique. 
o Mieux définir et diffuser les rôles et les responsabilités respectifs des différents acteurs du 

système sportif canadien, y compris les gouvernements fédéral, provinciaux et territoriaux. 
o Collaborer avec les organismes à vocation non sportive qui offrent déjà des services aux 

communautés de langue officielle en situation minoritaire. 
o Inclure les communautés de langue officielle en situation minoritaire en tant que groupe cible 

dans la nouvelle Politique canadienne du sport. Cette reconnaissance dans la Politique 
offrirait des opportunités de : 
 Veiller à souligner l’importance de reconnaître les besoins et défis des communautés 

en vue de planifier, organiser et développer des activités et programmes sportifs qui 
répondraient davantage à leurs objectifs et environnement. 

 Levier visant à favoriser l’engagement de tous les paliers gouvernementaux 
(notamment lors de la Conférence ministérielle sur la Francophonie canadienne). 

Mot de la fin 
 

Dan Smith, directeur, Politiques et planification à Sport Canada, a prononcé le mot de la fin et a 
donné un aperçu des prochaines étapes. Il a exprimé sa reconnaissance envers l’engagement des 
participants et les a remerciés de leur précieuse collaboration au processus de renouvellement de 
la Politique canadienne du sport. Il a souligné qu’il sera important d’élaborer une vision et des 
buts communs pour le système sportif canadien, tout en tenant compte des différences entre les 
régions du pays. Il a également mentionné que le rapport de cette consultation sera affiché sur le 
site Web du renouvellement de la Politique. (http://www.sirc.ca/). 
 

Les participants ont indiqué qu’ils avaient apprécié cet espace de discussion portant sur 
d’importantes questions qui se posent aujourd’hui dans le système sportif canadien. Les deux 
communautés de langue officielle en situation minoritaire qualifient de positive cette occasion 
qui leur a été offerte de se rencontrer et de partager conjointement leurs connaissances et 
expériences. 

Conclusion 
 

Sport Canada s’engage à partager le communiqué de presse lors de la publication de la nouvelle 
politique. Les représentants des communautés de langue officielle en situation minoritaire 
s’engagent, pour leur part, à promouvoir la nouvelle politique au sein de leurs réseaux. 
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ANNEXE A  
 

Participants 
 
Président de la séance : 

 Dan Smith, directeur, Politiques et planification, Sport Canada 
 

Facilitateurs : 
 David McCrindle, gestionnaire, Politiques et recherche,  Sport Canada 
 Lucie Lépine, gestionnaire, Langues officielles, Sport Canada 

 
Unité des langues officielles – Sport Canada: 

 Katerine Larouche, agente de politiques 
 Francine Ouimet, agente principale de politiques 
 

Patrimoine canadien ‐ Direction générale Programmes d’appui aux langues officielles  
 Ghita‐Marie Melody, analyste principale 

 
Fédération des communautés francophones et acadienne du Canada (FCFA) 

 Suzanne Bossé, directrice générale 
 
Fédération de la jeunesse canadienne‐française (FJCF) 

 Philippe de Montigny, vice‐président 
 
Fédération des aînés et aînées francophones du Canada (FAAFC) 

 Jean‐Luc Racine, directeur général  
 
Quebec Community Groups Network (QGCN) 

 Heather Stronach, directrice exécutive, Association régionale des West Quebecers 
 Cathy Brown, Committee for Anglophone Social Action (CASA) 
 Heather McRae, coordonatrice de projet, Voice of English‐Speaking Quebec (VEQ) 
 Rachel Hunting, Association des Townshippers 
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ANNEXE B 

 
 

RENOUVELLEMENT DE LA POLITIQUE CANADIENNE DU SPORT 
TABLE RONDE 

COMMUNAUTÉS DE LANGUE OFFICIELLE EN SITUATION MINORITAIRE (CLOSM) 
 

MERCREDI, 3 AOÛT 2011 – 10 h à 15 h 30 
 

Sport Canada 
15 rue Eddy, 16e étage, salle 1 

Gatineau, Québec 
 
 

 
9 h 45   Arrivée des participants 
  
10 h – 10 h 15  Mot de bienvenue et observations préliminaires 

 Présentation des participants 
 Survol de l’ordre du jour et objectifs de la séance 

 
10 h 15 – 10 h 45 Survol de la Politique canadienne du sport et du processus de renouvellement 
 
10 h 45 – 11 h 15 Contribution de la CLOSM à la Politique canadienne du sport 2012 

 Questions – Partie I 
 
11 h 15 – 11 h 30 Pause 
  
11 h 30 – 12 h 30 Contribution de la CLOSM à la Politique canadienne du sport 2012 

 Questions  - Partie I (suite) 
 
12 h 30 – 13 h 30 Dîner 
    
13 h 30 – 14 h 45 Contribution de la CLOSM à la Politique canadienne de sport 2012 

 Questions – Partie II 
 

14 h 45 – 15 h  Pause 
 
15 h – 15 h 30  Récapitulation et prochaines étapes 
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